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le regret de ne point vous rencontrer à Montaigu lors de la lui adressa quelques complimentb qui ne manquaient ni d'élo-
visite qu'il a récemment faite à votre famil.-Vous veniez, t quence ni d'esprit. Blanche les écouta sans émotion apparente
je crois, de partir pour le château de Morsanges, dont vous t et y répondit le plus tranquillement du monde. Ses yeux
aimez beaucovp la situation romantique au bord du lac de I calmes et rayonnantd-se f.xèrent bientôt sur lui avec une cer-
Grand-Lieu. Je dois vous declarer que Gaétan est revenu un I taine curiosité, comme pour étudier la physionomie et les
peu triste de n'avoir pu vous faire sa cour. Mais il va être 1 allures du marquis. Cette première investigation lui était-elle
bien dédommagé de ce contre-temps, puisque nous aurons le t favorable'l C'est ce qu'il eût été difficile de déterminer, car
bonheur de vous posséder au moins pendant quelques beaux aucun indice de sympathie ou de répulsion ne se montrait
jours.. .Allons, mon fils, reprit-elle en souriant, ne restez pas Ispontanément sur le visage de mademoiselle de Flavigny.
ainsi immobile, comme en extase, devant mademoiselle Blan. Tout au plus y ren.arquait-on un peu d'étonnement à la vue
che, et mettez-vous en devoir de lui prodiguer vos soins. 1 de la jeunesse douteuse, même sous le fard, de celui qu'on

Prompt comme l'éclair, Duhoux jetait un noeud coulant autour du cou de la muùtresse. (Page 384).

Le marquis semblait, en effet, vivement impressionné à songeait à lui offrir pour époux, car sa perspicacité féminine
l'aspect de laradieuso jeune fille. Il attachait sur elle un n'a.-ait pas eu grand'peine à deviner que c'était là le but du
regard où se peignait, trop hardiment peut-être, l'admiration séjour que sa famille allait faire au château d'Apremont.
qu'il ressentait Il y avait même, dans l'imperceptible fré- Gaétan, nous l'avons dit, était tombé de prime abord sous
missement de ses lèvres, une expression bizarre qui eût blessé le charme de Blanche. Il avait été frappé, en quelque torte
les délicatesses de la noble enfant, si elle avait 'pu en com- 1 électriquement, par les perfections qui étaient en elle. Son
prendre le sens mystérieux. I vieux coeur, rendu dédaigneux et blas6 au contact des amours

-La divine créature! se disait-il avec un apre enthousi- faciles et vulgaires, s'était ému soudain d'un sentiment nou-
asme. Déjà je me sens amoureux comme un fou ! Elle sera ma veau, profond, inconnu, sous le stimulant de cotte fleur em.-
femme 1 Il le faut. baumée de la jeunesse, de cette lumière veloutée du pria-

Sur l'invitation de la:marquise, il mapprocha de Blanche et temps.


